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1 Dans le cadre du projet de zone d’aménagement concerté d’Ozans, développé par la
communauté d’agglomération castelroussine sur la commune d’Étrechet, une série de
diagnostics et de fouilles préventives ont été entrepris depuis 2009. Plusieurs tranches
ont ainsi été réalisées. La tranche 5 est constituée de deux lots de fouilles préventives,
confiés  à  Éveha  suite  au  diagnostic  réalisé  à  la  fin  de  l’année 2010.  Le  lot 2  (sites
36 071 035 AP  et  36 071 036 AH)  présenté  ici,  a  fait  l’objet  de  deux  prescriptions
correspondant chacune à une emprise de fouille distincte. Les deux fouilles, distantes
de 18 m, ont été menées du 9 mai au 22 juin 2012 et se rapportent à des vestiges du
Bronze final et de La Tène.
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Fig. 1 – Photographie par cerf-volant des emprises de fouille
Cliché : T. Sagory (www.du-ciel.com) ; D.R. ©Éveha, 2013.
 
Une occupation du Bronze final
2 La première opération a été réalisée sur une petite emprise de 530 m2 et a révélé deux
épandages  de  céramique  du  Bronze  final IIb-IIIa.  Il  s’agit  probablement  de  rejets
d’activités domestiques, cependant les structures fouillées à la périphérie du site, et
pauvres en mobilier, ne permettent pas de caractériser le type d’occupation. L’emprise
de fouille étant exiguë, il peut s’agir de rejets d’un habitat situé à proximité immédiate
mais non repéré.  Autour du château d’Ozans,  d’autres découvertes réalisées dans le
cadre de diagnostics suggèrent une occupation de la fin du l’âge du Bronze présente
mais néanmoins difficile à caractériser.
 
Une occupation de La Tène
3 L’emprise  principale  (environ  9 000 m2)  a  révélé,  quant  à  elle,  quelques  fosses
d’extraction  d’argile  qui  datent  de  La Tène  ancienne.  Le  mobilier  découvert  est
essentiellement  constitué  de  céramique,  peut-être  liée  à  un habitat  qui  pourrait  se
développer à proximité immédiate mais en dehors de l’emprise de fouille,  dans une
zone non diagnostiquée.
4 Le  comblement  final  de  la  principale  fosse  de  La Tène  ancienne  est  attribuable  à
La Tène moyenne, mais aucun autre vestige de cette période n’a été identifié.
5 La  principale  phase  d’occupation  prend  place  à  La Tène  finale  et  à  la  période
augustéenne.  De  nombreux trous  de  poteau de  grandes  dimensions  et  révélant  des
plans  sur  quatre  poteaux  représentent  la  part  la  plus  importante  des  vestiges.  Les
dimensions des bâtiments sont variables mais il s’agit probablement de greniers (entre
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6 et 12 m2). Des superficies plus importantes (entre 30 et 56 m2) permettent de suggérer
trois  bâtiments  d’habitation.  Six  des  bâtiments  découverts  présentent  la  même
orientation (sud-ouest nord-est). Une palissade orientée du nord-ouest au sud-est est
également présente. Son rôle exact dans la structuration de l’habitat n’est pas défini,
elle est située un peu à l’écart des principaux bâtiments et ne présente pas de retour.
6 Le mobilier faunique est extrêmement indigent. Des amphores ont été découvertes in
situ mais il n’est pas certain que leur contenu ait été consommé sur place. Le mobilier
métallique ne permet pas de préciser les activités du site.
7 Il s’agit probablement d’un habitat ouvert à vocation agricole, structuré et dont nous ne
connaissons pas l’emprise totale.
8 Par ailleurs, des fossés de parcellaires et des ornières de voiries d’époque romaine à
moderne ont été relevés en plan.
 
Synthèse
9 L’occupation de l’âge du Bronze final IIb-IIIa est très difficile à définir. Elle est surtout
marquée par deux épandages de céramique, probablement des rejets domestiques liés à
la présence d’un habitat dans les alentours. Les formes découvertes sont classiques ;
elles renvoient notamment à des objets découverts lors des diagnostics autour de la
zone fouillée sur la Zac d’Ozans et également à des ensembles régionaux (Loiret, Cher)
contemporains.  Les traces d’occupation de l’âge du Bronze sont généralement assez
fugaces dans les environs.
10 Les occupations de La Tène se divisent en trois phases d’inégale importance. La phase la
plus  présente  est  la  dernière  et  appartient  à  La Tène  finale.  Il  s’agit  d’un  habitat
structuré  voué  à  l’élevage  et  l’agriculture.  Les  preuves  d’échanges  avec  les  régions
environnantes sont ici plus nombreuses que sur les sites locaux comparables.
11 Les découvertes de la Zac d’Ozans et des environs de Châteauroux montrent l’existence
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